
SEINE SAINT-DENIS

POUR DES MOYENS A HAUTEUR DE NOS BESOINS

LE 4 MARS ON CONTINUE !!!
Le jeudi 13 février, près de 2000 personnes ont manifesté contre le manque cruel de moyens qui

touche les établissements de Seine Saint-Denis et du 92, en particulier dans les ZEP, qui n’ont plus de priori-

taire que le nom.

L’AG qui a suivi la manifestation, rassemblant plus de 150 participants (49 établissements représen-

tés), a porté avec détermination la nécessité de poursuivre la mobilisation, devant le constat accablant de ce

qui nous attend à la rentrée prochaine si nous ne faisons rien :

«Les seuils vont exploser. On va avoir

27 élèves en classe de 4ème ! »

«Nos moyens restent constants mais c’est très

insuffisant vu la hausse des effectifs prévue ! »

«On va être classé REP+ et pourtant notre DHG est en baisse !

On va refuser l’étiquette REP+ : c’est la continuité pourrie des ECLAIR, et

qui se fait sur le dos des autres ZEP ! »

L’AG et l’Intersyndicale du 93 CGT-CNT-FSU-SUD appelle à une journée de grève et de mobilisation le 4 mars

sur la base des revendications détaillées au verso.

Renforçons encore le mouvement qui est en train de se construire aujourd’hui

De nombreuses AG

d’établissements ont,

avant les vacances,

voté la grève 

pour le 4 mars

Le mouvement est en phase ascen-

dante : 10 établissements en grève le

6 février dans le 93, une quarantaine

une semaine après, le 13 février

L’intersyndicale 92

appelle à rejoindre

le 93 sur la date du

4 mars

Après la contre-attaque du

mardi, un retour le jeudi ?

GREVE LE 4 MARS

TOUS ET TOUTES DEVANT L’ASSEMBLEE NATIONALE A 14H

AG DES ETABLISSEMENTS A 16H A LA BOURSE DU TRAVAIL

Les positions de Sud

- Baisse des seuils (18 en collège non ZEP, 16 en ZEP, 24 en lycée)

- Des DHG à la hauteur des besoins de tous les établissements, sans déshabiller Pierre pour habiller Paul

- De vraies décharges pour tous les personnels dans tous les réseaux

- Pas de contractualisation des moyens, pas de recrutement au profil, pas de chantage à la pédagogie du socle

- Non à la réforme des statuts dans ces conditions, oui à une réforme qui reconnait toutes nos missions en plus de

l’enseignement, et tienne compte de ce temps de travail par un abaissement de la présence devant élèves (-3h)


